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les cierges des pèlkins se déroulaient en traînées de
flammes interminables à travers la vallée, éclipsant les
étoiles du firmament. Des centaines de malades étaient
portées aux piscines. On priait pour eux les bras en croix;
on baisait la terre durant des journées entières.

le nombre des guérisons extraordinaires s'accroissait
avec celui des malades et de la charité qui priait et se
dévouait pour eux. Alors par exemple, pour ne citer
qu'un fait, un Brabantin âgé de 17 ans, sourd-muet de
naissance, recouvrait subitement l'ouïe.

Un autre jour, tandis que la sainte-hostie était portée
auprès des infirmes rangés autour des piscines, cinq où six
mille personnes tombaient à genoux, les bras en croix, et
faisaient retentir ces mots avec un ensemble parfait : Ho-
sonna au Fils de David ! Mattre si vous voulez, vous
pouvez les guérir ! Au mxine moment plusieurs infirmes
se levaient de leurs grabats et marchaient à la suite du
Roi des rois !

Est-il besoin de rappeler encore les tressaillements
patriotiques dune multitude aussi compacte en présence
d'un étendard de Jeanne d'Arc, tandis que Mgr Turinaz,
évêque de Nancy, révélait dans sa parole les secrets de son
âme si catholique et si française ?

Ce sont là des merveilles, ou bien il n'y en a nulle
part, et autant de gages que Notre-Dame de Lourdes étend
encore sa misécorde sur nous !

Peut-on qualifier autrement que de prodige la quan-
tité et l'ardeur des pr_ères qui ont continué à partir de la
Grotte vers le ciel ?


